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« DES COMMUNAUTÉS DIGNES DE FOI »

Le parcours IV de notre catéchèse familiale et paroissiale nous invite non seulement à interroger des
témoins dignes de foi, mais également les communautés qui ont accueilli Jésus, son message de salut
et l’envoi de son Esprit Saint.

UN VENT VIOLENT

Saint Luc nous indique dans les Actes des Apôtres, qu’au moment de son ascension, Jésus avait
révélé à ses apôtres qu’ils recevraient une force quand l’Esprit Saint descendrait sur eux et qu’ils
seraient alors ses témoins, à partir de Jérusalem jusqu’au bout du monde.  Pareille nouvelle ne
pouvait être gardée à huis clos:  c’était une Bonne Nouvelle pour toute l’humanité.  Au jour de la
Pentecôte, ils étaient plus de trois mille personnes présentes à la venue de l’Esprit Saint. « Tout à
coup, un bruit vint du ciel, comme si un vent violent se mettait à souffler et il remplit toute la maison
où les apôtres se tenaient assis. »  Devant la foule qui accourt, Pierre explique ce qui se passe; ils
sont tous remplis de l’Esprit Saint; ils se mettent à parler en d’autres langues et à proclamer les
grandes oeuvres de Dieu.  Et parmi les personnes accourues, il y a des Parthes, des Mèdes, des
Élamites, des gens de la Mésopotamie, de Judée, de la Cappadoce, du Pont et d’Asie, de Phrygie,
de Pamphylie, d’Égypte, et de Cyrène, de la Lybie et même de Rome.  Déjà, à travers cette
énumération, on sent que quelque chose de nouveau est arrivé, que le salut est pour toute l’humanité.
Que deviennent ces nouveaux disciples de Jésus? Ils se convertissent à l’Évangile de Jésus et
reçoivent eux aussi le don de l’Esprit.  Et que deviennent ces nouveaux convertis?  Ils s’appliquent
à écouter les enseignements que leur donnent les apôtres, à vivre dans la communion fraternelle, à
prendre part aux repas communs et à participer aux prières.  Saint Luc fait alors une description des
plus enviables des premières communautés chrétiennes:  « Le groupe des croyants était parfaitement
uni, de coeur et d’esprit.  Aucun d’eux ne disait que ses biens étaient à lui seul, mais, entre eux, tout
ce qu’ils avaient étaient propriété commune.  C’était avec une grande puissance que les apôtres
rendaient témoignage à la résurrection du Seigneur Jésus et Dieu leur accordait à tous d’abondantes
bénédictions. » 

COMMUNAUTÉS DIVERSIFIÉES  

À travers les témoignages reçus, à travers les écrits du Nouveau Testament, l’on prend conscience
de la diversité des communautés chrétiennes déjà à l’oeuvre.  Nous n’avons qu’à penser aux
communautés que saint Paul a formées, que ce soit à Corinthe, à Philippes, à Éphèse, à Colosses,
à Tessalonique ou encore à Rome.  Ce ne sont pas des créations spontanées, mais des communautés
qui ont été peu à peu évangélisées et qui ont accueilli, grâce à l’Esprit Saint, la Bonne Nouvelle du
Salut. Dans le livre de La Révélation que l’on appelle également l’Apocalypse, saint Jean fait part



de ce que l’Esprit de Dieu veut communiquer à sept Églises qui peuvent représenter aussi l’ensemble
des Églises fondées: Éphèse, Smyrne, Pergame, Thyatire, Sardes, Philadelphie et Laodicée.  Joie,
doute, certitude, indifférence ou encore audace peuvent caractériser l’une ou l’autre de ces Églises.

DES COMMUNAUTÉS QUI NOUS RESSEMBLENT

Il ne faudrait pas croire que toutes les communautés étaient parfaites sur toute la ligne.  Les premiers
chrétiens se savaient des « pécheurs pardonnés »; ils connaissaient leurs points faibles, leur réticence
à la grâce de Dieu, les obstacles à vivre le commandement de Dieu.  Jésus avait dit:  « C’est à
l’amour que vous aurez les uns pour les autres, que l’on vous reconnaîtra pour mes disciples. »
Lorsqu’on sait la description que fait saint Paul, de cet « amour » dans son hymne à la charité, l’on
comprend vite le chemin à parcourir.  « Si je n’ai pas l’amour, je ne suis rien... L’amour est patient,
l’amour est bon, il n’est pas envieux, il ne se vante pas, il n’est pas orgueilleux, l’amour ne fait rien
de honteux, il n’est pas égoïste, il ne s’irrite pas... l’amour permet de tout supporter, il nous fait
garder en toute circonstance la foi, l’espérance et la patience. »  L’on admet volontiers que divers
degrés dans l’amour peuvent être vécus par les individus et les communautés.  Il en a été de même
autrefois, il en est de même aujourd’hui.  Il s’agit de regarder sa propre communauté pour constater
la diversité de degrés d’amour; il suffit de regarder sa propre vie pour constater qu’il y a des jours
où l’ardeur n’est pas toujours à son maximum.

« JE SUIS AVEC VOUS »

Des témoins dignes de foi, des communautés aimantes:  ce sont autant des « traces » du Ressuscité
au coeur de l’humanité.  Un chrétien qui ne vivrait pas en conformité avec la foi de son baptême
trahirait consciemment ou non, la Bonne Nouvelle du Christ Ressuscité.  Plus un chrétien vit
saintement sa foi, plus il devient lui-même évangile de Jésus:  il devient contagieux de la présence
même de Jésus le Vivant qui ne cesse de lui donner son Esprit.  Puisque par le baptême, les chrétiens
sont les membres de Jésus Christ, il nous faut tendre à vivre comme Jésus, toutes les consignes qu’il
nous a laissées comme chemin des Béatitudes.  Sur le chemin de Damas, Jésus a fait l’une des plus
grandes révélations qui soient:  à travers les chrétiens qu’il  persécutait, Paul persécutait Jésus lui-
même. Dans l’Évangile de Matthieu, l’on retrouve la même affirmation:  « Ce que vous avez fait à
l’un de ces petits, c’est à moi que vous l’avez fait. »  À travers les affamés et les assoiffés, à travers
les malades et les laissés-pour-compte, à travers les prisonniers et les itinérants, Jésus est présent
d’une manière réelle.  C’est là, l’un des premiers actes de foi que nous sommes invités à poser.

NOS COMMUNAUTÉS RELIGIEUSES 

S’il importe de regarder les premières communautés chrétiennes et nos propres communautés
paroissiales, il nous est bénéfique de reconnaître les communautés religieuses qui se sont implantées
dans nos milieux respectifs au cours des années.  Chacune d’entre elles nous a fait connaître un
aspect du grand mystère de Jésus:  les unes nous ont rappelé sa tendresse et sa compassion pour les
malades et les petits, les autres nous ont rappelé sa prière et sa contemplation, d’autres encore nous
ont rappelé son grand amour pour sa Mère, la Vierge Marie, d’autres encore nous ont rappelé et nous
rappellent encore Jésus formant des disciples et des futurs apôtres.  Que ces communautés
paroissiales et ces communautés religieuses nous aident à accueillir le don de la présence du
Ressuscité:  « Je suis avec vous jusqu’à la fin de monde. »

+ François Thibodeau, c.j.m.
Évêque d’Edmundston


